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ène Année. " Je suis chose légère et vais de fleur en fleur." l0ème Année.

VOL. X. PETIT SÉMINAIRE DE QUÇ,BEC, 6 FEVRIER 1862. N 6.

L'homme a dit " Les cieux m'environnent,
Les cieux ne roulent qucs pour moi
De ces atrei qui mtn couronnent
La nature me'fit le roi
Pour moi seul le soleil se lève
Pour moi seul le soleil achève
Son cercle éclatant dans les airs
Etje vois, souverain tranquile,
Sur son poids la terre immobile
Au centre de cet univers."

Fier mortel, bannis ces fantômes,
Sur toi-même jette un coup d'oil,
Que sommes-nous, faibles atômes,
Pour porter si loin notre orgueil ?
lIsensés ! nous p'arlons en maîtres,
Nous qui, dans l'océan (les êtres,
Nageons tristement confontlus
Nous dont l'existence légère,
Pareille à l'ombre passagère,
Commence, parait, et n'est plus !

Mais quelles routes immortelles
Uranie entr'ouvre à mes yeux !
Déesse, est-ce toi qui m'appelles
Aux voûtes brillantes des cieux ?
Je te suis. Mon âme agrandie,

S'élançant d'une aile hardie,
De la terre a quitté les bords:
De ton flambeau la clarté pure
Me guide au temple où la nature

Cache ses augustes trésors.

Grand Dieu! quel sunlime spectacle
Confond mes sens, glace ma voix !
Où suis-je ? Quel nouveau miricle

De l'Olympe a changé les lois ?
Au loin, dans l'étendue immense,
Je contemple seul en silence
La marche du grand univers
Et dans l'enceinte qu'elle embrasse,
Mon Sil surpris voit sur sa trace

Retourner les orbes divers.

Portés du couchaut à l'aurore

Par un mouvement éternel,
Sur leur axe ils tournent encore
Dans les vastes plaines du ciel.
Quelle intelligence secrète
Règle en son cours chaque planète
Par d'imperceptibles ressorts!
Le soleil est-il le génie
Qui fait avec tant d'harmonie
Circuler les célestes corps l

Au milieu d'un vaste fluide,
Que la main lu Dieu créateur
Versa dans Pabime du vide.

Cet astre unique est leur moteur.

Sur lui-meme agité sans cesse,
Il emporte, il balence, il presse
L'éther et les orbes errants ;
Sans cesse une force contraire,
De cette ondoyante matière
Vers lui repousse les torrents.

Ainsi se forment les orbites
Que tracent ces globes connus t
Ainsi dans des bornes prescrites,
Volent et Mercure et Vénus.
La terre suit : Mars, moins rapide,
D'un air sombre, s'avance et guide
Les pas tardifs de Jupiter ;
Et son père, le vieux Saturne,
Roule à peine son char nocturne
Sur les bords glacés de l'éther.

Oui, notre sphère, épaisse masse,
Demande an soleil ses présents.
A travers sa dure surface
Il darde ses feux bienfaisants.
Le jour voit les heures légères
Présenter les deux hémisphères
Tour à tour à ses doux raybons;
Et sur les signes inclinés,
La terre promenant l'année,
Produit des fleurs et des moissons.

Je te salue, âme du monde,
Sacré soleil, astre de fen,
De toits les biens source féconde,
Soleil, image de mon Dieu!
Aux globes qui, dans leur carrietes
Rendent hommage à ta lumière,
Annonce Dieu par ta splendeur
Règne à jamais sur ses ouvrages,
Triomphe, entretiens tous les âges
De son éternelle grandeur.

MALFILATRE.

DERNIÈRE LETTRE D'UN MARTYR.

Ont a bien voulu nous communiquer
une lettre inédite de M. Théophane Ve-
uard, martyr au Tong-King, à sa sour

pour lui faice ses adieux.

Eu cage au Tong-King le 20 Janv.1861.

Chère soeur,
J'ai écrit il y a quelques jours, une let-

tre commune à toute la famille, dans la
quelle jerionne plusieurs détails sur ma
prise et mon interrogatoire, 1aqie!le lettre
st déjà partie, et j'espère vous parvien.

dra. Maintenant que mon dernier jour
approche je veux t'adresser à toi, chère
soeir et amie, qtelques lignes d'un adieu

spécial. Car tu le sais, nos deux coeurs se

sont compris et aimés dès l'enfance, tu
n'as point eu de secrets pour toi Théo-

phone, ni moi pour ma Mélanie. Quand
écolier, je quittais chaque année le foyer

paternel pour le collège, c'est toi qui me

préparais' mon trousseau et adoucissais
par tes douces paroles la tristesse des a-
lieux ; toi qui as secondé par tes fer-

ventes prières, ma vocation de Mission

naire ; chst avec toi, chère soeur, qute j'ai

c>x
passé cette nuit du 20 Février 1851 qui
était notre dernière entrevue sur cette
terre,dans des entretiens si syni pathiques,
si doux, si saints comme ceux de St. Benoit
avec sa sainte soeur Scholastique. Et
qu and j'ai eu franchi les mer pour venir
arroser de mes sueurs et de mon sangle
sol annamite, tes lettres, amicales messa-
gères, m'ont suivi régulièrement pour me
c.onsoler, m'encourager, tue fortifier.

Il est donc juste que ton frère, à cette
heure w1prême qui précède son immnola-
tion, se souvienne de toi, chère sour, et
t'envoie son dernier souvenit.

J'attends de joi ei jour ma sentence,
peut être demain je vais être conduit à la
mort. Heurciee mort ! n'est ce pas?1

moit désirée qui conduit à la vie !- Selon
toutes probabilités, j'aumi la tête tran-
chée: iguomijnie glorieeuw- dor-ile ciel est
le prix !

A cette nouvelle, chère soeur, tu pleure-
ras, mais de U>onheur. Vois donc toi) fié-
re. L'auréole les martyrs couronne sa té-
e, la palme des triomphateurs se dresse

danms sa main. Encore un peu, et mon âme
quittera la terre, finira son exil, termine-
ra son combat. Je monte au ciel, je ton.
che la patrie, je remporte la victoire ; je
vais entrer dans ce séjour des él s, voir
lesbeauttés que l'oil de l'homme n'a ja
mais vues, entendre les harmonies que
l'oreille n'a jamais etitendiues, jouir des
joies que le coeur n'a jamais goûtées.
Mais auparavant, il faut que le grain de
roment soit mou lu, que la grappe do

raisin soit pressée. Serai-je un pain, un
vin selon le goût du père celeste ? Je
l'espère de la grâce du Sauvcur, de la pro.
tection de la Mère Immaculée, et c'est
pourquoi bien qu'encore dans l'airéne,j'ose
entonner le chant de triomphe; comme
si j'étais déjà couronné vainqAeur.

Et toi, chère Mélanie, je te laisse dans
le champ des vertus et (les bonnesoeuvres:
moissonne de nombreux niéritesPour la
même vie éternelle qui nous attend toui
deux. Moissonne la foi, l'espérance et
la charité, la patience, la douceur, la per-
séverance, une sainte mort.

Adieu Mélanie, adieu chere soeur,
Ton frère.
Théophano Vénard.



A la suite d'une lettre de même date sauraient s'y arrêter et la chassent mier le second celui qui avait étéle
de Mr. Vénard à sod frèreMgr. 'Theuvel avec autant d'horreur qu'une mauvaise plus de fois Cæsar etc; de sorte qu'il

vjoute à la date du 1 juillet 1861. pensée. Aussi à peine a-t-on fait un pouvait très-bien arriver que la qualité

Monsieur votre ,rère a été martyrisé e pas dans la carrière des études qu'au- entière des compositions de l'Impérator

2 févrieu. L e re2e ad m e mois, jai sitôt s'offre à l'esprit un point de mire fut inférieue au merite total de celles
sur lequel il doit diriger tous ses efforts du consul, qui, n'ayant pas été aussi

enseveli de mes mains sa chère tête, et et toute son attention. souvent Imperator, s'était néanmoins
ces jours-ci même, j'espère reunir les A la fin de la Rhétorique et de la soutenu à une hauteur plus régulière
membres an chef. Dans quelques jours je secon de année de Philosophie sont que le premier. Par la même raison,
vous adresserai la relation détaillée de la placés deux écueils redoutables que quelqu'un pouvait être Chevalier dans

prise et de l'exécution de votre cher Théo nous devons franchir. Autres Cha- une composition sans que ses succès

phane. rybde et Sylla, il nous faut comme le fussent supérieurs àceux d'unPlébéïen

t J. Theuvel vque .......pilote prudent, prendre nos précautions dans un autre cas.

Coadjuteur. d'avance et pour ainsi dire nous tenir Le système Lactuel, suivi en Bel-
Coadjuteur'__sur nos gardes depuis la première an- gique et en France, paraît donner plus

née. Chaque examen ainsi n'est qu'- exactement à chacun ce qui lui est
LrA 8 Em It E• a une préparation pour le grand que dû.

Forsan et hec o immnemini4se juvabit. " nous avons à subir aux époques mar- Maintenant plus de titres pompeux;
-u-f- c,30 Janvier 162. quées plus haut et que l'on ne peut les seuls que nous ayons sont quelques

-~~~ esquiver sans être sorti victorieux de chiffres qui indiquent fidèlement la
L'ouverture des examens a eu lieu l'épreuve dans toutes les matières as- qualité de nos succès, et souvent un

le 3 du courant. Déjà la Rhétorique la signées à chaque classe qui a précédé premier aujourd'hni est loin de penser
Seconde,la Troisième et la Quatrième la Rhétorique: motif certainement à la distinction d'Imperator qui, sui-
ont paru devent MM. les Examina- bien propre à stimuler le courage du vant l'ancien régime,lui appartiendrait
leurs et ont dû faire preuve des con- plus endormi. Pour l'examen placé quant il comprend que le petit nom-
naîissances acquises pendant le pre- à la fin de la seconde année de Phi- bre de points qu'il conserve va exciter
mier semestre. Quatre classes ont losophie, il n'est précédé que de deux la surprise de son supérieurou lui faire
encore à remplir ce devoir. Je com- années seulement, mais en revanche, froncer les sourcils.
prends leurs désirs empressés qu'ac- les examens particulies qu'elles renfer- Voici l'explication de cette méthode
compagne en même temps une cer- ment sont plus nombreux. Cette sorte de rendre compte du travail par les
taine crainte. Il est est vrai que celui de terreur que nous éprouvons en con- points : Dans chaque classe, sont fixés
qui a déployé toutes ses forces, a pour templant ainsi l'avenir nous est cer-'tant de matières, tant de compositions
le rassurer ce sentiment intérieur tainement bien salutaire, puisque nous dans chaque matière et tant de points
de la conscience qui lui fait envisager sommes portés à faire de plus grands pour chaque composition. Je suppose
avec résignation tout malheur que efforts. D'un autre côté elle ne saurait que dans une classe on ait 10 point
pourrait amener la timidité ou le altérer le plaisir qui accompagne la pour une version latine : alors le
manque de talents ; mais il me semble vie du collége, car nous savons pariprofesseur considéré la version, exa-
que le mieux préparé même doit éprou- l'expérience qu'avec du bon vouloir et mine les endroits les plus difficiles, et
ver un certaii malaise au moment de de l'énergie, on surmonte aisément repartit sur le tout les 10 points en ac-
l'épreuve et se sentir soulagé quand l'obstacle. cordant plus aux passagos qui exigent
il l'a subie avec succès. Aussi l'ap- Les changements ne se font pas seu- une plus grande perspicacité pour at-
proche des examens excite tous les lement remarquer quant à l'importance teindre le sens.
esprits. Plusieurs semaines avant son de la préparation,mais aussi quant à Il en est de même pour toutes les
arrivée, il est l'objet de toutes les con- la manière de nous donner le résultat autres matières. Chaque point est par-
versations. Celui même qui, jusquî'a de nos travaux;ce qui vient du système tage en 10 parties pour pouvoir per-
lors s'est montré indifT.rent pour l'é- adopté pour la correction des devoirs. mettre une plus grande exactitude
lude, ouvre les yeux ft regrette le Ce système est celui des points qui à l'égard des fautes plus ou moins
temps perdu. Il ne peut s'attendre qu'à diffère assez considérablement de l'an- considérables. Les places ensuite
recueillir ce qu'il a semé. cien. sont determinées par la quantité des

Et puis, maintenant les motifs sont si En jetant les yeux sur une ancien- points. Lorsque le professeur veut
puissants pour nous engager à nous ne pancarte on voit une file de noms faire l'Ordo général, il n'a qu'a réu-
donner entièrement à nos matières et chacun adapté a un titre ; ainsi le pre- nir ces points et celui qui en a le plus
par consequent subir de bons exa- mier est décoré du titre d'Inperator, grand nombre est tout naturellement
mens. Autrefois, sans doute, le Point le second s'appele Coesar, le troisièmepremier et ainsi de suite.
d'honneur et l'intéret personnel pou- Consul, le quatrième Censor, le cinqui- Un des avantages que cette dernière
vaient avoir assez d'influence pour ex- ème Proetor ; viennent ensuite Se- muthode a sur la première est celui-ci:
citer l'energie ; nais ci reportant natores, puis Equiles, enfin Plebeii, si quelqu'un, dans une composition
notre pensée vers ces temps Plus ou dont le nombre était déterminé par ce- vient aêtre malheureux, il nourrit l'es-
moins antiques, la réflexion suivante lui des élèves de la classe. Le profès- pérance de prendre le dessus dans une
semble se présenter d'elle même. Tout seur, après avoir examiné toutes les autre et il peut très-bien se faire, ce
étant fini avec l'examen qui reve- compositions, fixé les places d'après qui arrive souvent, qu'un élève ait oc-
nait tous les 6 mois, il était très POs- le mérite qu'il reconnaissait à chacune cupé moins souvent le premier rang
sible pour l?. plupart, que chacun, <l'elles sans marquer toutefois sur la qu'un autre et sur l'ordo général, il
suivant ses prévisions pût se liste le degré de mérite propre à cha- soit en tête, parceque le nombre de
dire : Oh ! de quelle utilité me se- cune. Ainsi l'acquisition des grades ses points est plus considérable.
r cette matiere (dans Plétat ou j'aspi- d'honneur ne dépendait pas de la
re, ne puis-je pas me relacher un peu bonté initrinsèque du devoir mais de NOUVELLES LOCALES.
à ce sujet? Aujourd'hui les choses ont sa bonté par rapport à un autre. Pour
subi un changement assez considéra- P'Ordo général, le professeur revisait Nos examens pour le premier semestre
ble à cet égard. Pour plusieurs en- toutes les listes, et rassemblait tous les ont commencé mardi et doivent se termi-
core la réflextion précédente ne man- noms et les grades, et celui qui avait ner samedi.
que pas de se .présenter mais ils ne été le plus de fois Impérator était pre- La dixième compagnie du septième ba-



taillon de l'artillerie Royale est arrivée, aussi peu de crainte d'une catastrophe que
vendredi dernier, en cette ville. Elle se la reine de l'Ariatique n'en a éprouvée
Compose de 70 soldats et de 5 officierscom. en élevant ses palais au sein même de la
rnandés par le capitaine Car ry. mer.

Il est aussi arrivé le même jour 79 sol. Parmi les objets trouvés on remarque
dats avec 5 officiers :c'est un détachement des haches de pierre,des tranchants égale-
du 16ème régiment- ment ei pierre; quelques unes de ces pi -

Un détachement des Grenadiers de la ces ont encore leur manche, en bois dur

Garde, composé de six officiers et de 168 plus ou moins bien conservé, quelquefois
s.'ldats, est parti samedi dernier, de la Ri- ces manches sont en bois de cerf ou en os

Vière-du-Loup pour se rendre à Montréal. assez bien travaillés et sculptés avec goût.
Parmi les débris appartenant au règne

Son Excellence le Gouverneur doit,dit- minéral, on a reconnu des ossements de
on, nommer une commission chargée de tous nos animaux domestiques, tel que le

Préparer un sysi ème complet de défence cheval, le boeuf, la chèvre, le mouton, le

Pour notre pays.

Il y a eui,dirmanche dernier à St Roch,1
Un incendie qui a consumé deux maisons c
et dans laquelle une personne a péri.

La nomination des candidats pour let
Comté Montcalm aura lieu le 8 du courant.

ANTIQUITES.

Nous extrayons ce qui suit d'une ccr-
respondance particulière adressée à l'Amié
de la Religioii et datée do Rome. Si la
5 uisse n'a pas de Vésuve, elle a ses mon-
tagnes;, qui se chargent d'ensevelir dea
temps en temps qnelque village et même
quîelquîe ville, afin le garder des tracesd
visibles du degré de civilisation auquel
les habitants de ces bourgades étaient par-
venues au moment de la catostrophe. Si8
cela n'est pas trop consolant pour les mal-
heureux qui en sont les victimes, cela
est du moins fort intéressant pour tous les
amateurs d'antiqui*és.t

Ava nehe Aventicium, l'ancienne capita-
le de PlLvétie du temps des Romains, a(
été P'objet de fouilles nombreuses, mais il
faut le dire, faites an hasard et très impar-u
faitement. Auijouird'lhtui,ce sont deux vil-
le$ ou bourgades découvertes, l'une sous*
les eaux du lac de Neufchâtel, l'autre
da ns celles du lac de Zurich.y

Ce qui rend l'exploration des savants(
réellement attrayante, c'est qu'il ne s'agi t

Point ici d'ajouter quelques détails aux
moeurs et d'usages des Romains, si bien
connus décrits par les historiens, mais
d'une époque beaucoup plus reculée, si
reculée même que l'usage des métaux
était complétenient inconnu des habitants
de ces malheureuses cités.

C'est dans une couche de limon de plusf
d'un mètre d'épaisseur qu'on trouve lesr
débris les plus précieux de l'antique bour-s
gade de Concise, située jadis sur les bords
du lac de Neufchâtel, et aujourd'hui recot-
Verte par ses eaux.

Des restes de pilotis démontrent que
Concisa avait été bâtie comme Venise.
Elle avait usurpé une plaine sur le lac avec'

cochon et le chien. Les animaux sauva-1
ges dont les débris ont été découverts sont
le cerf, Pours, le castor, le sanglier et le
chevreuil. Comme ces ossements sont é-
videmnienm des restes apportés là par les
chasseurs, il est probable que la Suisse é-
tait aussi peuplée d'autres animaux dont
on retrouve ailleurs des traces nombren-
ses, parmi lesquelles je citerai l'aurochs
et le bison.

Quant aux fouilles dont le lac Zuiiick a
été l'objet, elles présentent un intérêt tout
particulier, en ce qu'el les démontrent que
le métier de tisserand était déjà connuË
avant P'usage des riétaux, et que Pagri-
culture n'était pas étrangère aux hubitants
des rives du lac bien des siécles avant

l'arrivée des Romains.
Le bourg enseveli par les eanx est connu

sous le nom de Robenhauisen,nom qu'il ne

portait probablement pas alors, l'étimologie
de ce mot l'indique suffisamment.
Ce qu'il y a de curieux c'est que les res-

tes du bourg de Robenliausen recouvrent
ceux dune autre bourgade que- le feu a
détruit.

C'est parmi ces débris carbonisés* qu'on
a trouvé le métierià tisser divers objets qui
datent de la même epoque que ceux dont
j'ai fait mention en parlant de Concise.

Je dois mentionner des céréales égale-
ment réduites en charbon, mais trés-bien
conservées.

Le principal organe de l'opinion publi-
que en Angleterre dénoue de nouveau le
blocus'du port de Charleston. Il regarde
cette tentative comme un crime sans pré.
cédent et des plus atroces.

Malgré la solution pacifique de l'affaire
du Trent, on continue les préparatifs de
guerre dans plusieurs prts de la Grande-
Bretagne Plusieurs navires ayant à leur
bord une quantité considérable de muniti-
ons doivent partir pour Halifax. La reddi-
tion de Slidull et Mason fuit le sujet des
commentaires de la presse anglaise. En ge-
néral,on loue le cabinet de Wasbington
d'avoir désavoué l'acte du capitaine Wil-
kes.

Les dépenses occasionnées au gouver-
nement anglais par l'affaire dit Trent se
montent à près de quatre millions de louis.

Un journal semi-officiIl publié à Paris
annonce que la St. Vincent de Pautl va
être reconstituée sous la présidence de son
Emirnience l'arcbévôque de Paris.

Le goivernemnent russe, non content de
iyranniser la pauvre Pologne, voudrait en-
core avilir son clergé dont la conduite si
noble et si digne eu face do ses boureaux,
a excité l'ad miration de tous les honnête5

gens. Cegouve ruemcnt a donc envoyé un
ultimatum à Rome déclarant que si le Pa-
pe rie condamne pas la conduite du clergé
Polonais,ta Russie reconnîaitra VictoreEm-
manuel comme roi d'Italie.

Il y a quelque temps nous annoncions la
mort de PédroV roi de Portugal.Dehx frè-
res du monarque défunt viennent de suc-
comber à des maladies qui ont paru mysté-
rieuses. Ces coups douloureux ont causé
une grande agitation à Lisbonne.

Les Tures viennent de lonner une
nouvelle preuve de leur intolérance et de
leur fanatisme en maltraitant les habitants
chrétien s de Tripoli. La France, qui sem-
ble être la protectrice des chrétiens du Le-
vant, a demandé une indemnité par l'en-
tremise de son conseil.

Le consul américain à Cadiz a reçu ordre
de son gouvernemenit de protester contre

NOUVELLES ETRANGERES. l'admission du fameux corsaire, le Suînp-
.er, dans un port Espagnol.

Les dernites nouvelles reçnes de Tu. Nous recevons des nouvelles de l'expe-
rin sont d'une haute gravité.On est en plei- dition du général Buirnside. Partie de
ne crise minis térielle ; le chef du cabinel Hampton Rioad le mois dernier, cette flot
ne peut trouver un ministre de l'intérieur. te composée de 125 navires est arrivée à
C'est en vain que M.Ricasoli est allé frap- Eatteras. En voulant franchir le détroit

per à toutes les portes, personne n'a voulu de Pamlio, le commodore perdit sept na-
remplir le poste vacant. On dit qu'il va ré- vires. Ou croit que les pilotes de Kat-
signer et que M. Katezi sera appelé à for- teras ont jeté intentionellement tous ces
mer un nouveau cabinet. Avec un nouveau navires à la côte et on les considère
ministre, Victor Ermmanuel pourra-t-il tra- comme des traîtres à PUun ion.

vailler avec efficacité à la solution des En dépit de ces obstacles, le général
questions pendentes et des difficultés qui Bumside est parvenu à faire passer la
surgissent de tout côtés? Il est bien permis barre à plus de la motié de sa flotte. Des
d'en douter. rapports venus de Katteras tendent à faire



croire que les coiifédérés sont pleins de nients. 1! rmrnoirta de biflantes victoirest
frayeur et 110 feront auicunle résistIance. sur les royalistes; rmais comme l'insurrcc-1

Nous apprenons que dans le naicis der- tion n'avait pénétré que danîs quelquesi
nlier, une terrible inondation exerçait sesiprovinces, elle ne put avoir de suitsm bien1
ravages en Californie. Totus les environs facheuises pouir les espagnols, et fut étouif-
de Sait Francisco étaient inondés. -L'eau lée dans le sang des insuirgés. Plusieunîsc
conviait une immjense étendue de terreinrauittes centaines de révoltés, dirigés par1
clos et lalîuîîrré. C'est la troisième fo.in les partisans d'Hidalgo, Morelos, Bravoi
que les habitans d3> ce pays ont à soniflîl' et quelques autres, fient aîliaisés de la
de* re fléaui. De 400 à 500 personnes ont nième manière, et tous ces patriotes qui
péri dlins les flots, S'étaient dévoués ait saluit de leurs coui 1

_______________toyens; terminèrent leur vie peu 'écha-i
faud ou furent fuisil!és.1

MEIIJ ~Par des miestîres énergiques et souivent1
cruelles, les Espagnols étaienut parvenuis à

Daenes ce vemps oles uissnevenr contenir l'insurrection; mais non pas à la
péenes s voint frcée d'iiteren. déraciner entièrement ; car l'esprit révo-

pour rétabîji l'ordre au Mlexique, ie croi lutiotinaire faisait de nouveaux progrès
que vos jeunes lecteurs liront avec P-'aisiretslspaiséintaîcsiln'aet
une analyse sur l'histoire de ce pays jeru- pas soutmis.
dant lal domination Espagnole dan s cette Les Mexicains n'étaient plus ce peupler

conrée e le ciqunteannesde rouleabruti d'auitrefois quand les populations en1
et d'anarchie qui ont suivi. niasse n'5attendaient qu'un moment fa vo-t

Losqe e Epanospéi0rée t able, pour lever l'étendard (le la révolte.1
AMexivie cil 1519, le pays était riche et La, fameus.e défection l'Iturbide, fût ler
florssant ; celte troupe d'aventuriers qui -,ignal nIece dramne sanglant qui devait sec
n'avaient suiv'i la fortune de Cortès que trie e 'xic o l ot oia
dans le but de s'enrichir, crut quie tout leur tion espagnole sur le continent.s
était permis envers les vaincus et que les Le Viee-roi, ayant été forcé dans lesa
mu nii-e usesrichesses du. Nouveau-.Monlde, ierspiécédeniites, d'accorder des gr.(deýýc
v ta îen t aux premiers prenants. mbiars u 11gêe e în xéi

La plupart des Indiens, las du gouiver- Mieitésese au nignde e lse prreU

nient despotique (les Montèsurna Il ir ent iets evtaadnéd e rpe
troupes, et forcé à ni-gocier.un accueil favorable aux Espagnols ; niais Un congrès Mâéxicain s'assemb)la alorsr

ilsvientbintô q'il navaen chng et. avec l'approbation de toutes les législat-c
dle ï-aître que pour eni avoir de plus cruiels, tturcs provinciaes, décréta le mode de1
et qu'à la«place d'unt tyran, ils eu voyaient oittioqiftàeupélem e
nu tant qu'ils con Itaiei t aiî~~n la Tgérlque celi ( les n.ias-Uni-s. Legéra
mu ieu td'euix. Guadalune Victoria fut élu président, et

Pendant 3 sièclcs, on vit. 6,800,000 h'o'i' le général Bravo vice-président. Il était
nvs,ý; tel était a'ors la îpoîpîlition du Mexi- imosbeîeco0i exhme u

qu, euîs ue ogne .lEZoei.unssent plus dle talents, de dignité et (le

Clîyi t(eux apr f~t rayî eti gnoelrsce es i- modérations. C'est (e cette époq uie, 1824.
1iêîse eh ryu que eîspei e date l'êre constitution nelle du Mcexi-

ers exploits avraielît causée p'armi eux, qu..
pour exercer avec sécuirité un despotisme (A continuer.)
intolérable, qui n'était autre chose qut'uine
véritable anarchie militaire. Le droit de faire grâce est le plus beau)

D'abord ce pcuîule accoutumé depuis picèed aMjst oaee uci

long(temips à une servile ohéisatice n 'osa seplèe delMastRoletonci
solvrcnrMeguenmn tlî prend aiséecnt que personne nie l'exercesoulverconte l gouernmentétaliauîssi volontiers qu'un Souiverain Pontife

car tillo était à leurs yeuîx, la pilissanice prêtre, p)ère, Vicaire du Dieut clément et
du gouvernement (le l'Espagne, qî e nîmircodex
n'aurai'- pli. ui résister, même danis l'Au Dan,, pr3ýsque tous les Etats de l'Etirolie
cienl-Msonde. à certaines occasions solennel les, les (léfe-

Maispeu peules ndignesniur-s i.ns dont le repentir et lat l:onne conduite of-
i-nés et excités par iun grand inmbre d'Eq. frontit un gage d'a 1ni(lenmii t pour l'avenir
pagnols qi s'étaient fixés aur milieu d'eux sont l'objet de la clémence souverainue. Cui
et que les relatýions (le famille et les inté- uisag(e temonte aiix premiers temips dui
rôts po!iliîîs et religieux réunissaientcrtiîset'st transmis de siècle
ýous uUne mniie baniure, se dêcidènuit ûàei siècle ju(uà os

sceti lejou de étangrs.A Ronie, une pensée émiinemmrent
L i lîrcý1i6re instirrceliou eut lieu el, chrétienne plane toujiours audessuis (les

SuIS. tecust le almetix Hd-algo-, prêtre cunn~ td- institutions sociales : 'in-
i1xiu~ qi îîdiieatos esninv-différent ne la counprendjpoint ou la touir-

ne en dérision peut-étre, mais le fidé1é
bénit le ciel qui l'a fait naître ait sein d'tv.
ne société oùà les lois par lent encore de
Dieu. Les solennités dle Noël et Pâques
sont les deux plus grandes fêtes de l'année
des jou rs de pa rdon, de réconcil iation avec
le ciel et avec les hommes: ces deux fêtes-
ont été choisies par les papes pour leurs-
actes de clémience envers les prisonniers.
Voilà (les siècles qu'ils out résolu ce pro-
blême capital: faire de la punition un a.-
meudement pour le coupable, et cet antre
non nmoins ardu, gracier le coupable rouir
l'a mend er.

Tonts les a as, au x approches de Noél1 et
(le Pâques, une Commission dlh3m nietç
compétents procède à ce qu'on appelle ici
la Visita g (raziosa des mai.>uos de la ville.
Cette Comm1iion interroge patiemment
chaque détenu, écoute aveu, bonté @es-
plinttes et se% voeux, pèse aver. implartia-
lité ses réponses et naît droit zaux réclama-
tions qui sont trouvéesjuistes. Elle recuieil-
le avectun soin minutieux les renseî2nie-
mients 3es dîrectenîts de la pîrison suirla
condtiite de chanque criminel, les rt laIe
sur le recensement géniéral (les détenus et
soumet à l'approbation souveraine les
actes de clémence qui pouirronit produire
d7'heureuix eflets sans offrir de dangers pour
la société.

Cette visite a en lieu Jet<li 19; les ré-
ý_utltats n'en sont point encore connuls,
miais ce que le peuple romain connait bien,
c'est le gyrand coeur de Pif IX. (Corr-es-
pondance de Rone.)
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